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L e groupe Prisa peine al€ faire aboutir ses projets audiovisuels

Description

Alors que le gouvernement espagnol remodA’le e paysage audiovisuel, Prisa, fortement endettA©, cherche
de nouveaux partenaires. AprA’s |&€™A©chec de la fusion de sa chaA®ne en clair Cuatro avec La Sexta,
dA©tenue par son concurrent Mediapro, est A©voquA© un rapprochement avec Telecinco qui ne
dA©rogerait pas aux nouvelles lois anticoncentration. LAE™A©chec du rapprochement avec La Sexta
pAdnalise par ailleurs Digital+, qui aurait ains pu rA©gler la question de son accA's aux matchs du
championnat de football espagnol et A2tre mieux valorisA©e auprA’s de potentiels repreneurs.

Avec une dette de prel€s de 5 milliards da€™euros aprel€s 1A€™OPA releussie sur sa filiale Sogecable,
eleditrice du bouquet de chail, nes payantes Digital+ (voir le nA° 8 delLa revue europelsenne des meledias
automne 2008), e groupe espagnol Prisa est contraint de se delesendetter au prix d4€™une relsorganisation
de sa filiale audiovisuelle. Alors que les activiteles de production audiovisuelle de Prisa sont fusionnel«es au
sein de Plural Entertainment Espana, que la chail,ne en clair Cuatro est delesormais le nouveau fer de lance
du groupe sur le marchel de la telslelsvision, le bouquet Digital+ est mis en vente, bien quaE™il soit en perte
de vitesse, avec 2 millions d&€™abonneles, quand il a pu compter jusquaE™al€ 2,5 millions d&€™abonnelss.
Valorisels initislement al€ 3,85 milliards d4€™euros par Prisa, Digital+ peine al€ trouver preneur, mel, me
aprel€s que Prisa a abaissels ses preletentions al€ 2,6 milliards d&€™euros. Les deux candidats les plus
creledibles pour le rachat, Telefonica et surtout Vivendi, ne sont toujours pas parvenus al€ sa€™entendre
avec Prisa, ce qui a conduit le groupe ibelerique al€ renelsgocier |14€™el «talement de sa dette, le groupe ayant
obtenu un relpit jusquaE™au 31 mars 2010 pour rembourser un emprunt de 1,95 milliard d&€™euros.

Pour sortir de cette situation del«licate, Prisa devra en outre sG€™adapter au nouveau cadre releglementaire
audiovisuel espagnol. En effet, Prisa est confrontele al€ plusieurs menaces sur le marchels audiovisuel. Sur le
marchels de la telslelevision payante, Digital+ va devoir faire face a€ de nouvelles concurrences. En avril
2010, le gouvernement espagnol a procelsdels al€ une releallocation des canaux des chail,nes de la TNT
espagnole qui vont delesormais comporter un bouquet de chail,nes payantes, une delecision qui pourrait
delsprelscier al€ terme lavaleur de Digital+ et qui ne favorise pas les nelsgociations entre Prisa et de potentiels
repreneurs. Sur le marchele de la tel«lelsvision hertzienne, oul€ la chute des recettes publicitaires fragilise les
activiteles de sa chail,ne Cuatro, le groupe Prisa pourrait toutefois belenel«ficier de certaines opportuniteles.
Aprei€s que le gouvernement espagnol a autorisels, le 23 felsvrier 2009, les concentrations dans le secteur de
la tel«lelevision, al€ condition toute- fois que les fusions ne conduisent pas un groupe al€ deletenir plus de 27
% de part d4€™audience nationale (voir le nA° 10-11 de La revue europel «enne des mel «diggrintemps-el stel »
2009), le rapprochement des nouveaux entrants sur le marchels de la telslelevision espagnole, la chail,ne
Quatro de Prisa (8,6 % de part d&€™audience) et la Sexta (5,5 % de part d4€™audience), control, lelee par
Mediapro, S%€™\est imposel* comme un moyen pour les deux groupes de relsgler leurs nombreux contentieux
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tout en bel enel «ficiant de synergies nouvelles.

Les deux chail, nes, creleelees al€ la faveur de larel«forme de 2005 de |14€™audiovisuel espagnol, se livrent en
effet al€ une guerre sans merci pour gagner des parts da€™audience face aux leaders Telecinco (18,1 % de
part da€™audience) et Antena 3 (16 % de part da€™audience). La principale victime de cette guerre a el stele
le groupe Prisa : Mediapro, actionnaire principal de la Sexta, s3€™est emparele des droits du football
quaE™il a ravis progressivement al€ Digital+ en nelegociant directement avec les clubs, ce qui a conduit
Sogecable al€ porter plainte devant |&€™autoritels de concurrence espagnole. Quand Sogecable et La Sexta
ont annoncele el,tre parvenus al€ un accord, le 4 juin 2009, pour la fusion de La Sexta et de la Cuatro,
delesormais autorisel e, tout en s&€™accordant elegalement sur la diffusion des matchs du championnat de
football espagnol sur Digital+, la guerre entre les deux groupes semblait oublielee.

L&aE™alliance de La Sexta et de la Cuatro devait faire nail, tre un concurrent de poids face al€ Antena 3 et
Telecinco, en mel, me temps quaE™elle permettait al€ Digital+ de retrouver son attrait et al€ Mediapro, qui
apayele 2 milliards d&€™euros pour s%€™emparer des droits du football, de trouver un diffuseur solide pour
ses programmes. Ce retournement de situation, favorable al€ Prisa, a conduit le groupe al€ revaloriser ses
actifs dans La Cuatro. Le 10 aoul,t 2009, Prisa rompait les nelegociations avec Imagina, qui control,le La
Sexta, ne parvenant plus al€ s3€™entendre sur la relepartition des parts dans la nouvelle entitel fusionnel «e.
La fusion entre les deux chail,nes, initiadlement prelevue al€ paritele, nA&€™a donc pas pu aboutir et la
diffusion du championnat de football espagnol par Digital+ est de nouveau remise en question.

Pour Prisa, qui doit se delesendetter, un rapprochement de la Cuatro avec une autre chail,ne reste donc
da€™actualitele, une fusion avec le leader Telecinco eletant envisageable dans la mesure oul€ le nouveau
groupe finirait par frol,ler, mais sans le franchir, le seuil des 27 % de part d4€™audience nationale. Enfin,

le 21 aoul,t 2009, Prisa annoncl §ait la montel+e dans son capital du groupe amelsricain InStore Broadcasting
Network (IBN), al€ hauteur de 4,5 %, par 1&€™intermel~diaire de Talos, la filiale financiel€re d&€™IBN.
Une joint-venture entre IBN et Prisa va el, tre crel«el«e, baptisel+e Prisa IBN International, afin de delsvel opper
les activitelss de diffusion de musique et de publicitels en grande surface d&€™IBN sur |e territoire espagnol
et sur le continent |atino-amel sricain.
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